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Si vous débutez dans le secteur technologique, il est difficile d’ignorer le bruit qui entoure l’IA : sa 

rapidité d’évoluƟon, son degré d’automaƟsaƟon et ses implicaƟons pour l’avenir du travail. 

Cependant, si l’IA transforme le paysage, elle ne supprime pas les opportunités ; elle déplace les 

priorités. 

Les emplois les plus résilients et à l’abri de l’IA ne sont pas forcément les plus aƩracƟfs ; ce sont ceux 

qui reposent sur l’esprit criƟque, la résoluƟon de problèmes et la supervision humaine, ce qui est une 

bonne nouvelle pour les ingénieurs en début de carrière. 

Vous n’avez pas besoin de surpasser une machine en maƟère de codage : vous devez construire ce 

qu’elle ne peut pas construire seule ou vous assurer qu’elle foncƟonne correctement. Dans cet arƟcle, 

nous allons passer en revue sept postes technologiques stables à l’ère de l’IA. 

1. Data ScienƟsts : les architectes de l’IA 

L’IA peut générer des résultats, mais elle ne peut pas décider quelles données sont importantes, 

comment elles doivent être collectées ou comment les modèles doivent être entraînés à se 

comporter de manière éthique et efficace. C’est là qu’interviennent les data scienƟsts. 

Ils définissent les quesƟons auxquelles l’IA doit répondre, idenƟfient les biais dans les ensembles de 

données et déterminent l’évoluƟon des modèles. 

Prenons l’exemple de la détecƟon des fraudes dans le secteur financier. Un modèle peut signaler des 

transacƟons comme suspectes, mais seul un data scienƟst peut en déterminer les causes, évaluer si 

les signalements sont jusƟfiés et ajuster le modèle en conséquence. C’est le type de prise de décision 

que seuls les humains peuvent apporter. 

Avec l’invesƟssement croissant d’organisaƟons dans des ouƟls basés sur l’IA, la demande de 

professionnels capables d’orchestrer cet écosystème a augmenté. Selon le Bureau of Labor StaƟsƟcs 

(BLS) des États‐Unis, l’emploi de data scienƟsts devrait croître de 36% entre 2023 et 2033, soulignant 

leur importance croissante dans une main‐d’œuvre axée sur l’IA et fondée sur carrières 

informaƟques à l’épreuve du temps. 

2. Spécialistes des technologies de la santé : un pont entre la médecine et la technologie 

Même les systèmes d’IA les plus avancés peuvent prendre en charge les diagnosƟcs et automaƟser 

les tâches courantes, mais ils ne peuvent reproduire pleinement le jugement, l’adaptabilité ou la 

communicaƟon requis en soins cliniques. Les foncƟons de santé impliquent souvent l’interprétaƟon 

de signaux non verbaux, la réacƟon à des scénarios imprévisibles et la prise de décisions complexes 

qui Ɵennent compte de facteurs médicaux, éthiques et situaƟonnels. 

Des infirmiers et médecins aux thérapeutes et aux soignants, les professionnels de santé sont 

confrontés à des situaƟons où les résultats dépendent non seulement des données cliniques, mais 

aussi de la compassion et de l’empathie humaines. Ils lisent les expressions faciales, interviennent en 

cas d’urgence et prennent des décisions éthiques en temps réel, des capacités bien hors de portée 

des machines, du moins pour l’instant. 

La demande pour ces foncƟons ne fait qu’augmenter en raison du vieillissement de la populaƟon 

mondiale et de l’augmentaƟon des maladies chroniques. Le Bureau of Labor StaƟsƟcs des États‐Unis 



prévoit environ 1,9 million d’offres d’emploi par an dans le domaine des soins de santé de 2023 à 

2033, soulignant sa résilience comme l’un des plus secteurs d’emploi stables et résistants à l’IA. 

3. Rôles créaƟfs : innovaƟon et imaginaƟon humaine 

L’IA peut remixer, reproduire et régénérer, mais il lui manque encore la compréhension des raisons 

pour lesquelles une histoire résonne ou comment créer un lien émoƟonnel avec un public. 

Bien sûr, l’IA peut rédiger un scénario ou imiter un style visuel, mais il lui manque encore l’intenƟon, 

le contexte émoƟonnel et l’insƟnct narraƟf propres aux humains. Prenons l’exemple d’Anthony 

Bourdain : ses récits de voyage et de gastronomie ont résonné non pas grâce à sa finiƟon technique, 

mais grâce à la chaleur humaine, à la curiosité et à l’empathie culturelle qu’il apportait à chaque 

image. Une telle profondeur créaƟve reste indéchiffrable. 

Mais ceux qui apprendront à uƟliser l’IA comme copilote pour accélérer l’idéaƟon ou itérer des 

visuels prospéreront plus que les autres. Et la demande est là : le Bureau of Labor StaƟsƟcs des États‐

Unis prévoit 87 900 postes vacants dans les domaines des arts et du design chaque année, 

démontrant que l’innovaƟon portée par l’imaginaƟon reste l’une des plus des parcours 

professionnels stables à l’ère de l’IA. 

4. Experts en cybersécurité : défendre le monde numérique 

Plus nous devenons connectés, plus nous sommes vulnérables. Et si l’IA peut aider à détecter les 

menaces, elle manque de l’insƟnct et du jugement contextuel nécessaires pour réagir aux aƩaques 

en temps réel. 

Les experts en cybersécurité ne se contentent pas de luƩer contre les codes malveillants ; ils 

anƟcipent les comportements, comprennent les moƟvaƟons et aƩénuent les dommages dans les 

situaƟons de forte pression. Qu’il s’agisse de répondre à une violaƟon de données ou de sécuriser 

une nouvelle applicaƟon, ces professionnels allient experƟse technique et gesƟon des risques. 

CeƩe demande ne fait qu’augmenter. Le BLS esƟme qu’un 33 % de croissance dans les rôles de 

cybersécurité, tels que les analystes de la sécurité de l’informaƟon, d’ici 2033, ce qui en fait l’un des 

carrières informaƟques à l’épreuve du temps pour les professionnels en quête de longévité dans un 

monde axé sur la technologie. 

5. ArƟsans qualifiés : une experƟse praƟque que l’IA ne peut pas remplacer 

On peut programmer un robot pour serrer un boulon, mais pas pour diagnosƟquer une fuite de 

canalisaƟon cachée derrière des murs vieux de plusieurs décennies, ni pour calmer un client paniqué 

lors d’une panne de courant. 

Les méƟers spécialisés, comme les électriciens, les plombiers et les spécialistes en CVC, s’appuient sur 

une capacité de résoluƟon tacƟle et une adaptabilité que l’automaƟsaƟon ne peut remplacer. Ce sont 

des décisions prises dans des environnements chaoƟques et imprévisibles, où chaque tâche est 

unique. 

Avec la modernisaƟon des industries, la demande d’arƟsans capables d’installer et d’entretenir des 

systèmes compaƟbles avec l’automaƟsaƟon ne cesse de croître. C’est pourquoi plus de 663 000 

ouvertures sont projetés annuellement dans les domaines de la construcƟon et de l’extracƟon 

jusqu’en 2033. Pour toute personne envisageant emplois que l’IA ne remplacera pasLes méƟers 

spécialisés méritent une aƩenƟon parƟculière. 

6. Ingénieurs en IA et en roboƟque : les esprits derrière les machines 



On oublie facilement que chaque ouƟl d’IA que nous uƟlisons – chatbot et rapports automaƟsés – 

repose sur des ingénieurs humains pour concevoir, former et affiner son foncƟonnement. 

Les ingénieurs en IA et en roboƟque sont bien plus que de simples codeurs. Ils sont les architectes 

des systèmes intelligents d’aujourd’hui et de demain. Ils peaufinent les algorithmes, établissent des 

garde‐fous éthiques et veillent à ce que l’IA soit en phase avec les objecƟfs humains. C’est un travail 

créaƟf, complexe et en constante évoluƟon qui exige plus qu’une simple intervenƟon humaine. 

Les perspecƟves d’emploi reflètent ceƩe valeur : l’emploi des ingénieurs électriciens et électroniciens 

est devrait croître de 9,1 % D’ici 2033, selon le Bureau of Labor StaƟsƟcs des États‐Unis. En tant que 

professionnels construisant et entretenant des systèmes intelligents, ils resteront essenƟels pour 

façonner l’intégraƟon de l’IA au monde réel. 

7. Éducateurs et formateurs : guider la main‐d’œuvre de demain 

Même si les classes virtuelles et les tuteurs uƟlisant l’IA se généralisent, ils ont toujours besoin de 

quelqu’un pour donner le ton, adapter le contenu et guider les étudiants dans leurs situaƟons 

ambiguës. 

Alors que les ouƟls d’IA et les classes virtuelles s’améliorent, les recherches démontrent 

constamment que l’apprenƟssage en présenƟel favorise l’engagement, la rétenƟon et la 

collaboraƟon, en parƟculier dans les maƟères complexes ou axées sur les compétences. 

Les enseignants et les formateurs jouent un rôle crucial dans l’aƩeinte de ces résultats en adaptant 

l’enseignement en temps réel et en soutenant des apprenants aux besoins et aux origines divers. Face 

à l’évoluƟon des technologies, leur capacité à guider l’apprenƟssage humain reste essenƟelle. 

L’évoluƟon des lieux de travail s’accompagne d’un besoin croissant de perfecƟonnement et de 

reconversion. C’est pourquoi l’éducaƟon est l’un des secteurs les plus importants. carrières à 

l’épreuve du temps, en parƟculier pour ceux qui peuvent combiner l’experƟse du sujet avec une 

réflexion axée sur l’humain. 

L’avenir est collaboraƟf : les humains et l’IA ensemble 

L’IA conƟnuera de façonner les industries, mais elle ne remplacera pas le jugement, la créaƟvité et 

l’adaptabilité humains. Les carrières présentées ici montrent que, même si la technologie conƟnue de 

développer ses capacités, il existera toujours des rôles où l’humain sera essenƟel, guidant, 

complétant et travaillant aux côtés des systèmes intelligents. 

Si vous recherchez emplois que l’IA ne remplacera pas, il est temps d’aligner vos compétences sur 

des postes qui meƩent en valeur vos atouts. L’essenƟel est de rechercher carrières à l’abri de 

l’automaƟsaƟon, ceux qui vous permeƩent de grandir avec la technologie, sans la concurrencer. 

 


